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Chapitre 1
— Suzie ! Quatre-vingt-treize ! me cria Harry depuis le bureau.
— Tu plaisantes ? lui répondis-je en le rejoignant avec deux tasses de thé fumantes.
En jetant un œil à son écran d’ordinateur, j’avisai le mail de confirmation d’un client concernant une demande en mariage « sculpture de glace ».
Cela promettait d’être un moment magique. Le lieu de promenade préféré de la future fiancée devait être bordé de grandes sculptures glacées, chacune évoquant le souvenir d’un moment-phare de la vie du couple. La balade se terminerait devant une ultime statue qui représenterait le fiancé agenouillé en train de faire sa demande… Encore une fois, c’était du Harry tout craché.
Je posai rapidement les tasses sur le bureau. Harry m’attirait sur ses genoux, et je préférais ne pas commencer cette belle journée en nous ébouillantant tous les deux. Il plongea son nez dans le creux de mon cou et commença à déposer une série d’adorables petits baisers sur ma clavicule.
— Je ne me souviens plus… Est-ce que je t’ai déjà dit aujourd’hui que je t’aimais passionnément ?
— Ne t’inquiète pas pour ça, tu me le dis chaque jour, plusieurs fois par jour même, répondis-je en lui souriant tendrement.
— Seulement parce que c’est vrai.
Je fis glisser ma main sur son torse et déposai un baiser entre mon pouce et mon index, juste au-dessus de son cœur.
— Eh bien, je ne sais pas pour toi, mais personnellement je suis épuisé. Je me demande si on ne devrait pas retourner se coucher, me dit-il en haussant les sourcils d’un air coquin.
— Il est 9 heures et demie, Harry.
— Humm…, fit-il en tirant sur mon pull pour pouvoir poursuivre sa ligne de baisers sur mon épaule découverte.
— Du matin.
— Et ?
— Tu as répondu à un appel, j’ai préparé deux tasses de thé… Je ne pense pas qu’on puisse déjà parler d’une matinée productive.
— Attends, je me suis donné beaucoup de mal avec ce client au téléphone, me dit-il en laissant courir sa main sur ma cuisse.
Depuis que Harry m’avait demandée en mariage, six mois plus tôt — enfin je parle de sa dernière proposition, pas des cent précédentes —, nous étions littéralement scotchés l’un à l’autre. Certes, il avait toujours été très tactile mais, depuis que je lui avais dit « oui », c’était devenu tout autre chose. Chaque fois que nous étions l’un à côté de l’autre, il ne pouvait s’empêcher de me caresser les cheveux, de me tenir la main, de m’embrasser et de me prendre dans ses bras — c’était comme s’il ne pouvait pas supporter d’être physiquement loin de moi. Quant au sexe, c’était tout simplement renversant. Je savais que nous n’étions qu’au début de notre relation et que pour cette raison nous ne pouvions nous empêcher de nous toucher à longueur de temps. Mais comme c’était agréable !
Son ordinateur lui annonça l’arrivée d’un mail. Harry suspendit ses baisers mais, après un court instant d’hésitation, reprit exactement là où il s’était arrêté.
Le son d’un nouveau mail se fit entendre, et je dis à Harry d’un ton malicieux :
— Ah… Si personne n’avait eu la brillante idée de lancer une opération « spécial Noël », je t’aurais suivi avec plaisir dans la chambre et je te…
Je lui murmurai la fin de ma phrase à l’oreille, lui décrivant en détail ce que j’avais en tête.
Il rougit, et j’éclatai de rire.
— Malheureusement nous n’avons jamais été si occupés, nous pouvons donc dire adieu à cet alléchant programme.
Harry fronça les sourcils en me voyant me lever pour aller m’asseoir derrière mon ordinateur.
— Mais si on fait du bon boulot ce matin, continuai-je, je peux peut-être essayer de nous arranger une petite pause coquine vite fait bien fait pour le déjeuner.
Son visage s’éclaira instantanément, puis il corrigea en plissant les yeux :
— Fais-moi confiance, ça n’aura rien de rapide.
Je lui souris tendrement et allumai mon ordinateur pour commencer à éplucher les nombreux mails que nous avions reçus depuis la veille.
Au cours des dix derniers mois, depuis que Harry s’était lancé le défi de me trouver la proposition idéale ce fameux soir de Saint-Valentin, notre site Internet, lapropositionparfaite.com, avait connu un véritable boom. Plus de cinq cent mille personnes s’étaient inscrites sur le blog pour suivre notre aventure et, depuis la dernière demande de Harry, notre téléphone ne nous laissait aucun répit.
La sonnerie retentit d’ailleurs à cet instant. Avant même que je puisse répondre, Harry avait déjà décroché.
— La Proposition Parfaite, bonjour, Harry à l’appareil, dit-il d’un ton enjoué.
Je souris. Il acquiesça et tapa rapidement sur son clavier pour effectuer quelques recherches sur le Net. Il était si charmant, si professionnel.
Je reportai mon attention sur ma boîte mail afin de m’enquérir des éventuelles demandes urgentes pour Noël. Après notre succès des Cent Propositions, Harry avait eu envie de prolonger l’expérience sur ce thème. Son idée brillante avait été d’organiser cent nouvelles propositions, faites cette fois par nos clients pendant tout le mois de décembre, puis de les raconter en détail sur notre blog. Quand bien même la charge de travail supplémentaire que représentait cette nouvelle opération « spécial Noël » ne me posait aucun problème, je devais reconnaître que j’avais vraiment hâte de faire une pause. Harry et moi avions prévu de nous envoler le 1er janvier prochain vers le Canada pour passer deux semaines en tête à tête dans une cabane en pleine forêt — coupés du monde, d’Internet, de nos téléphones, de toutes sortes de communication avec le monde extérieur. Je trépignais d’impatience.
J’ouvris l’un des messages. Le client souhaitait faire sa demande en scooter des neiges. En Angleterre. Je jetai un œil par la fenêtre. Le ciel était gris et plombé, la pluie fouettait la vitre et les arbres courbaient l’échine, balayés par d’impitoyables bourrasques. Pas un seul flocon de neige n’était tombé depuis le début du mois de décembre et, comme nous étions déjà le 21, cette proposition me semblait totalement impossible à organiser pour le jour de Noël. Je lui répondis donc en lui expliquant que nous pouvions organiser beaucoup de choses : feu d’artifice, sortie en hélicoptère, balade en sous-marin, mais que je n’avais malheureusement aucun pouvoir sur la météo. Je lui joignais également un devis pour un week-end escapade en Islande — à cette période de l’année, le pays serait de toute évidence totalement enneigé et, grâce à nos multiples contacts, les tarifs des hôtels et des vols étaient tout à fait abordables.
J’envoyai ma réponse puis ouvris le mail suivant. Il était d’Alexander. Je souris. Il s’agissait d’une des nombreuses propositions qui devaient se dérouler le soir du nouvel an, mais celle-ci me touchait plus que les autres car elle devait avoir lieu dans l’église abandonnée du jardin public londonien St Dunstan-in-the-East, un des endroits que j’aimais le plus au monde.
Alexander avait été vraiment souple et décontracté dans l’organisation de sa demande et m’avait laissé beaucoup de liberté. La seule chose sur laquelle il avait été inflexible était le lieu où cela se déroulerait : St Dunstan. Apparemment sa future épouse appréciait cet endroit autant que moi.
J’adorais ce genre de clients, car je pouvais laisser libre cours à mon imagination. Tout, ou presque, était déjà planifié : des guirlandes lumineuses seraient suspendues sur les ruines de l’église et autour des vieilles fenêtres. J’avais aussi repris l’idée de Harry d’utiliser des pots de confiture vides — il s’en était servi pour mon avant-dernière proposition — et avais demandé qu’une centaine de bocaux contenant de véritables bougies soient disposés de manière à créer un petit chemin jusqu’à l’église. Là, Alexander attendrait sa fiancée pour lui faire sa demande. Comme les amis et la famille étaient invités à l’événement, j’avais aussi organisé un repas pour une quarantaine de personnes. Alexander avait beaucoup aimé le traiteur que j’avais choisi et le menu que celui-ci allait servir le jour J.
Alexander souhaitait célébrer le temps que sa fiancée et lui avaient déjà passé ensemble, je lui avais donc également proposé de faire une projection des photos de leurs plus beaux moments l’un avec l’autre. Il y en avait tellement qu’il m’avait demandé quelques jours de délai pour faire sa sélection.
Pour l’ambiance musicale, j’avais suggéré un joueur de harpe, mais il m’avait tout de suite répondu qu’il préférait quelque chose de plus vivant, qui permette à tout le monde de danser. J’avais donc finalement choisi un petit groupe de jazz que j’adorais — Harry et moi les avions vus en concert à de nombreuses occasions, et il n’y avait vraiment rien de plus romantique que de danser sur les notes à la fois douces et entraînantes d’un saxophone et d’un piano. Je ne pouvais pas être sûre qu’Alexander apprécierait le groupe autant que moi, car ça sortait un peu du thème traditionnel de Noël. Toujours est-il qu’il avait adoré l’idée.
J’avais également réservé un canon à neige afin de recouvrir de givre les arbres et les plantes qui envahissaient le jardin. Et je m’étais même assurée que la neige soit pailletée. Si tout marchait comme prévu, avec les guirlandes et la neige, l’endroit serait féerique.
Alexander avait insisté pour que nous soyons présents, Harry et moi, ce jour-là. Comme je m’étais beaucoup investie dans l’organisation de cet événement, nous avions convenu tous les deux que ce serait la dernière de nos cent propositions « spécial Noël ». J’avais vraiment hâte d’y assister.
J’ouvris le message d’Alexander. Il voulait savoir s’il serait possible de s’asseoir sur des chaises argentées pendant la fête et si le sol pouvait être recouvert d’un tapis de fleurs — de toutes les fleurs rouges possibles et imaginables. Il n’y avait qu’à demander, me dis-je en souriant.
J’envoyai quelques messages pour réserver les chaises et commander les fleurs puis répondis à Alexander pour lui dire que tout était en de bonnes mains.
— Qu’est-ce qui te fait sourire ? me demanda Harry en me regardant avec tendresse depuis l’autre bout de la pièce.
Je ne m’étais même pas rendu compte qu’il avait terminé son coup de téléphone.
— Oh ! je viens juste d’envoyer un mail à Alexander. Tu sais, pour la demande à St Dunstan. J’adore ce projet, ça va être absolument parfait.
Le sourire de Harry s’agrandit devant mon enthousiasme.
— Qu’est-ce qui te plaît tant que ça ?
— Je ne sais pas, cette demande me touche plus que les autres. Mais j’espère que Cassandra aime les mêmes choses que moi parce que Alexander me donne presque carte blanche… Et je peux te dire que je ne suis pas en manque d’inspiration, tu sais comme j’aime St Dunstan. D’ailleurs, tu sais quoi ? Je crois que j’aimerais qu’on se marie là-bas — toi et moi, avec les étoiles au-dessus de nos têtes. Il n’y aurait rien de plus romantique.
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